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Rappel : le candidat compose sur la même copie que l’épreuve de compréhension et 

compétences d’interprétation - grammaire et compétences linguistiques. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                        L’utilisation du dictionnaire et de la calculatrice est interdite 
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Dictée (10 points) 

 Consignes à la personne chargée de lire à haute voix le texte 

► Lors de la dictée, on procédera successivement : 

1) À une lecture préalable, lente et bien articulée du texte. 

2) À la dictée effective du texte, en précisant la ponctuation et en marquant 

nettement les liaisons. 

3) À la relecture, sans préciser cette fois-ci la ponctuation mais en marquant 

toujours les liaisons. 

► On demandera aux candidats d’écrire une ligne sur deux. 

► On ne répondra pas aux questions éventuelles des candidats après la relecture du 

texte ; ils en seront avertis avant cette relecture. 

                                  _______________________________________ 

Avant de commencer la dictée on inscrira au tableau de manière lisible : 
Coprah 
Mama Erina 
marae 
Chantal Kerdilès, Chiens d’atolls et autres nouvelles polynésiennes, 1997. 
 

Texte à dicter 

 

Les anciens se réunissaient souvent autour de son grand-père et Maco, 

apparemment absorbé par ses occupations, ne perdait rien de leurs 

palabres. Les vieux discutaient des parcs à poissons, de la récolte du 

coprah, des différends relatifs aux affaires de la terre. Mais il était question 

aussi des histoires des temps plus reculés, car mama Erina passait pour 

être la bibliothèque vivante du village. Elle connaissait les vieux contes, 

les légendes mais aussi la généalogie, et les vieux aimaient l’interroger. 

Maco entendait souvent parler du marae qui, aux dires des anciens, avait 

disparu sous la végétation depuis fort longtemps. Depuis, surtout, que la 

famille issue du chef qui l’avait fait construire avait pris la décision de le 

laisser à l’abandon. 

 

                Chantal Kerdilès, Chiens d’atolls et autres nouvelles polynésiennes, 1997 


